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À l’occasion de son 10e anniver-
saire, notre association « Femmes, 
Débat et Société » (FDS) a mené en 
2010 une réflexion sur les 10 gran-
des priorités pour les 10 années à 
venir : emploi, santé, parité, éduca-
tion, consommation… Nous avons 
ainsi dégagé des thèmes concrets 
qui devraient être abordés avec dé-
termination pour réformer notre 
société et préparer le futur.

À quelques mois de l’élection pré-
sidentielle, notre Université d’été 
2011 sera un moment clé pour 
poursuivre ces réflexions. FDS a 
choisi de centrer les débats de cette 
édition de juillet 2011 sur l’une des 
questions fondamentales de notre 
société actuelle : sur quelles valeurs 
repose l’action publique ? Corres-
pondent-elles à ce qu’attendent les 
jeunes ? Font-elles évoluer les rela-
tions hommes-femmes ?

Au regard de ces réflexions et des en-
seignements qui pourront être tirés 
pour l’action publique, FDS veillera 
ensuite à être présente, comme force 
de propositions, lors de la campa-
gne de l’élection présidentielle pour 
faire valoir un regard féminin sur les 
grands défis de notre société.

Ce regard et cette impulsion au 
féminin qui sont les nôtres, conti-
nuons à les promouvoir et veillons 
à les partager. Ces quelques lignes 
retraçant nos récents travaux vous 
y engagent et vous invitent à les  
découvrir.

Françoise VILAIN,
Présidente

L’Université d’été 2011 de FDS se déroulera le 4 juillet 2011 à Paris 
au Palais d’Iéna du Conseil Économique, Social et Environnemental sur le thème : 

« Femmes, Valeurs, et Société : Osons le débat »

Quelles sont les valeurs des jeunes ?
Que deviennent les relations hommes-femmes ?

FDS a ouvert une réflexion  
sur les 10 priorités pour les 10 années à venir
FDS a fêté son 10e anniversaire en juillet 2010 sur le thème « Quelles priorités pour les 
10 années à venir ? ». Ce fut l’occasion de réunir un grand nombre d’acteurs, parmi les-
quels la ministre Nathalie Kosciusko-Morizet et la sénatrice Isabelle Debré, membres 
d’honneur de FDS, qui ont souligné la portée du travail mené collégialement par l’as-
sociation depuis des années sur des sujets variés : parité, sécurité routière, fiscalité … 
Sylvianne Villaudière et Florence Richard, anciennes présidentes de FDS, ont présenté 
un historique des réflexions engagées par l’association.

Cette journée a contribué à aborder les thèmes de réforme pour les 10 années à venir. 
L’égalité hommes-femmes tout d’abord : Françoise Vilain, présidente de FDS, a souli-
gné que l’État se devait de donner l’exemple par de bonnes pratiques pour que les cho-
ses avancent dans le bon sens. Jeannette Bougrab, présidente de la Halde, a souligné 
qu’être femme est la 1re cause de discrimination dans l’emploi. Les femmes ont des 
droits, à travers un arsenal de dispositions. Pourtant les femmes n’osent pas saisir la 
Halde. Il serait important d’avoir quelques condamnations emblématiques pour faire 
progresser ces questions.

L’emploi a bien sûr été jugé comme une priorité d’action. Les débats ont montré que la 
façon de satisfaire nos besoins est devenue radicalement différente et qu’il faut puiser 
dans ces évolutions pour faire naître une nouvelle croissance. La santé et ses nouveaux 
risques fut un autre thème abordé lors de ces débats, montrant qu’une valorisation des 
femmes et de leurs différences était aujourd’hui nécessaire. 

Les réflexions ont également mis en avant les défis et atouts de la France en matière de 
recherche et d’innovation : notre pays est encore un pays attractif, mais la croissance 
dans certains pays est aussi très forte. Il faut modifier en profondeur les pratiques de 
la France sur ces sujets : mise en avant de « modèles de réussites » etc. Le débat sur 
la nouvelle consommation a montré que nous sommes envahis d’objets que nous 
n’utilisons pas. L’étiquetage des produits est parfois complexe alors qu’il y a une réelle 
nécessité de transparence ; il n’a d’intérêt que si l’on diffuse une information perti-
nente pour le consommateur. Il est important de consommer en ayant le libre-choix et 
en mettant en oeuvre une consommation responsable.  ... 
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...  En matière de paix et de solidarité à l’international, l’intervention de Nicole Ameline, députée et membre du Comité de l’ONU 
en charge de l’élimination des discriminations à l’égard des femmes, a montré combien la France se devait aujourd’hui d’être 
exemplaire. Les femmes sont souvent les premières victimes des conflits dans le monde. Sur la question des relations France-Chine, 
la députée Valérie Rosso-Debord a rappelé qu’il existe des interrogations sur l’accès de nos entreprises françaises aux marchés-
chinois. La Chine est un pays de grande culture, qui n’a jamais connu la démocratie, mais aussi un pays dynamique, qui a faim de 
réussite. 

Le débat sur l’éducation et l’internationalisation a montré qu’il est important de rendre lisible un système éducatif français qui ne 
l’est pas toujours, et qu’il a besoin de la coopération internationale pour progresser. Jean-Robert Pitte, délégué interministériel à 
l’information et à l’orientation, a indiqué que la formation ne doit pas avoir lieu qu’à l’école, mais tout au long de la vie. Enfin, un 
éclairage a été apporté sur les jeunes femmes d’aujourd’hui : une des caractéristiques de cette génération est de vouloir tout conci-
lier, travail et enfants.

Deux parrains de FDS, Jacques Barrot et Jean-Pierre Raffarin, ont clôturé cette journée d’échanges en rappelant qu’il existe une 
nécessité pour la société d’évoluer vers plus d’humanisme. Il ne faut pas se laisser aller à la tentation du souverainisme et du po-
pulisme. La société ne laisse pas non plus assez de place aux jeunes. La France doit ouvrir ses fenêtres sur le monde. Les jeunes 
doivent être préparés à ces valeurs : il faut les armer face au nouvel ordre mondial. 

Retour sur le programme France-Chine mené par FDS en partenariat avec  
la Fondation Prospective et Innovation

FDS a développé en 2009 et 2010, aux côtés de la Fondation Prospective et Innovation 
(FPI), un programme de sensibilisation sur les enjeux de la « Chine d’aujourd’hui ». 

Ce programme comprenait plusieurs volets : une participation de FDS à une déléga-
tion composée d’une douzaine de décideurs, parlementaires et de la société civile, 
dans le cadre de deux voyages d’étude en Chine organisés en février 2009 et juin 
2010, et également différentes conférences, ou débats et visites en France en lien 
avec l’Ambassade de Chine.

Deux carnets de voyage très complets ont été élaborés par Monique Ronzeau, mem-
bre du Conseil d’administration de FDS, et sont disponibles sur notre site web.

Revenons ici sur l’ensemble de ce programme qui a permis de mieux comprendre les en-
jeux de la Chine d’aujourd’hui et son évolution.

Faciliter le dialogue entre la France et la 
Chine

Notre Université d’été 2009 a été placée 
sous le signe de ce Programme France-
Chine. FDS a accueilli à cette occasion 
des experts sur le thème « Regards de 
femmes sur la Chine d’aujourd’hui ». Les 
débats ont montré qu’il est indispensable 
d’organiser le dialogue entre la France et 
la Chine. Jean-Pierre Raffarin, Président 
délégué de la Fondation Prospective et 
Innovation, a ainsi rappelé que la Chine 
est à la fois un pays centralisé et très décen-
tralisé. D’un côté, avec le parti communiste 
et un gouvernement central, et de l’autre, 
avec une capacité forte d’adaptation et de 
flexibilité.

Lors de cette Université d’été, et globale-
ment tout au long du programme France-
Chine, il a été mis en lumière l’importance 
des relations franco-chinoises et la néces-
sité de faciliter la compréhension mutuelle 

entre les deux pays. « Nous devons me-
surer que la France est un allié politique 
de la Chine, alors que la Grande-Bretagne 
ou l’Allemagne ne sont que des clients ou 
des fournisseurs ». « Aujourd’hui, les jeu-
nes français, mais aussi les jeunes chinois, 
doivent mesurer que le 21e siècle sera asiati-
que » a rappelé Jean-Pierre Raffarin. Qu Xing, 
Ministre de l’Ambassade de Chine en France, 
a confirmé à cette occasion que beaucoup 
d’efforts doivent être faits pour faciliter le 
dialogue. Il ne faut pas que la France né-
glige la Chine : son PIB en 1978 était le 10e 
au monde, il est aujourd’hui le 3e. 

Des progrès considérables ont été accomplis 
depuis 45 ans qui ont eu des conséquences, 
au-delà des deux pays concernés, pour l'en-
semble de la communauté internationale : 
les échanges entre la Chine et la France se 
sont multipliés de 4.000 par an à 4.000 par 
jour aujourd'hui. La coopération économi-
que porte désormais sur un total de cent 
millions de dollars US en 2008 et concerne 

de très nombreux domaines d'activité, l'aé-
ronautique, les transports, l'agro alimen-
taire, la protection de l'environnement …
Les relations franco-chinoises ont certes 
connu des vicissitudes, mais elles s'ins-
crivent toujours dans le cadre d'un par-
tenariat global stratégique tel qu'il a été 
élaboré en 2004 et auquel chacun des 
deux pays est profondément attaché.

Néanmoins, il a été rappelé par plusieurs 
responsables chinois lors du voyage 
d’études en février 2009 que des actions 
concrètes doivent être rapidement enga-
gées par la France afin de montrer sa sin-
cérité et sa volonté de retourner au plus 
tôt à des relations harmonieuses avec la 
Chine, étant donné qu'il n'existe aucun 
conflit d'intérêt fondamental entre les 
deux pays et que la collaboration bilatéra-
le doit donc continuer à profiter aux deux 
partenaires. Entre la Chine et la France, 
les sujets ne manquent pas pour aboutir 
à des projets communs structurants. 

Rappelons que lors de ce premier voyage, 
le contexte stratégique et politique était très 
sensible, en raison de la crise du Tibet et 
des incidents lors du passage de la flamme 
olympique à Paris, entraînant une forte cris-
pation des relations diplomatiques entre les 
deux pays. 

L’économie chinoise, un développement 
constant et un leadership technologique

Sur le plan économique, la Chine tient à 
garder un leadership technologique, avec 
de nombreux équipements flambant neufs. 
Pendant un dizaine d’années, la Chine a 
mis une forte pression pour baisser les 
salaires afin de favoriser les exportations. 
Les taux d’exportation sont ainsi très élevés 
dans certaines régions, avec des ratios attei-
gnant jusqu’à 140%. La Chine est aussi un 
terrain d’investissement important pour les 
pays étrangers - les États-Unis investissent 
ainsi beaucoup en Chine. 

En termes de business, les français et les 
chinois n’ont pas la même façon de voir les 
choses : les français fonctionnent par cycle 
de 2 à 5 ans, alors que les chinois s’adaptent 
immédiatement à l’évolution du marché. Les 
entreprises chinoises sont en transformation 
permanente. Elles sont performantes à plu-
sieurs niveaux : en matière d’innovation, car 
elles apprennent des autres tout en créant 
elles-mêmes, en matière de réactivité pour 
répondre aux besoins des clients, mais aussi 
pour l’ouverture à l’international et le fonc-
tionnement des équipes en mode projet. 
Les équipes chinoises sont solidaires, alors 
que les équipes françaises sont constituées 
d’individualités centrées sur leur réussite 
personnelle. 

Mais la crise mondiale a eu ses effets. 
L’exportation vers l’Occident ne se  
développe plus aussi facilement. C’est dé-
sormais le marché intérieur chinois que 
visent les entreprises chinoises. Les entre-
prises à faible valeur ajoutée ferment, alors 
que les productions technologiques à forte 
valeur ajoutée, moins dépendantes des ex-
portations, sont au contraire poussées. Il 
est à noter la forte implication des femmes 
dans la vie économique du pays. 45% des 
chefs d’entreprises sont des femmes, leur 
moyenne d’âge est de 30/35 ans. 

Un haut niveau d’excellence en matière 
d’éducation et de recherche

La Chine est placée au 7e rang mondial en 
matière de recherche, le pays a une certaine 
appétence pour le domaine scientifique. Les 
chercheurs chinois vont aujourd’hui moins 
à l’étranger pour se former, et reviennent de 

plus en plus dans leur pays. Les chinois ont 
nourri de fortes attentes vis-à-vis de la France 
sur les questions de recherche. À titre d’illus-
tration, Sciences Po a développé un partena-
riat avec des unités de recherches chinoises. 

En matière d’éducation, il est à souligner que 
157.000 chinois font des études à l’étranger. 
En 5 ans, la Chine est arrivée à un niveau d’ex-
cellence comparable à celui du Japon ou des 
États-Unis. Les femmes chinoises sont forte-
ment présentes dans certaines filières - ainsi, 
elles sont plus nombreuses dans les filières 
scientifiques, contrairement à la France. 

L’urgence environnementale et la mobili-
sation chinoise

Les voyages d’études ont également permis 
de tirer des éléments de constat concernant 
les enjeux environnementaux : une situation 
d’urgence existe en Chine sur ce sujet, qui 
impacte sur l’unité sociale dans ce pays. 
Une attention particulière est portée à la 
reforestation. Une région, le Yunan, est un 
terrain d’expérimentation pour le dévelop-
pement durable. D’ici 3 ans, les objectifs de 
la Chine sont de faire disparaître les indus-
tries chimiques des centres-villes. La Chine 
tend la main à la France sur les questions 
environnementales. Les Chinois ont besoin 
de solutions dans les domaines du nu-
cléaire ou des énergies propres. Comment 
répondre tout en veillant à des stratégies 
gagnant-gagnant pour tous ?

S’appuyer sur le passé, mais aussi dessi-
ner des pistes pour le futur

Tout au long du programme France-Chine, 
les décideurs, tant chinois que français, 
souligneront l’importance stratégique des 
liens bilatéraux entre la France et la Chine, 

ainsi que la nécessité, certes de s’appuyer 
sur le passé, mais aussi de dresser des pis-
tes pour le futur. 

Des progrès considérables ont été accomplis 
depuis 45 ans qui ont eu des conséquences, 
au-delà des deux pays concernés, pour l’en-
semble de la communauté internationale. 
La coopération économique entre les deux 
pays s’est notamment considérablement 
développée et concerne aujourd’hui de très 
nombreux domaines d’activité tels que l’aé-
ronautique, les transports, l’agro alimen-
taire, la protection de l’environnement …

Même si les relations politiques franco-
chinoises ont connu récemment quelques 
soubresauts, les fondamentaux sont in-
tacts. Il ne faut jamais oublier le sentiment 
de proximité spontanée qui existe depuis 
toujours entre les Chinois et les Français et 
trouver sur cette base de nouvelles pistes 
de coopération. FDS a bien l’intention de 
poursuivre cette réflexion commune et de 
contribuer à tisser des liens pérennes en-
tre les deux pays.

Consultez les carnets de voyages et les synthèses des 
conférences 

organisées dans le cadre du programme sur  

www.femmes-debat-societe.com
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Délégation du voyage en Chine en 2009

Délégation du voyage en Chine en 2010

Colloque du 3 novembre 2009 à l’Assemblée nationale

Délégation FDS lors du voyage en 2010
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Les nouveaux rendez-vous sur le thème «Dispute ou consensus écologique ? »  
organisés à l’UNESCO par FDS  

dans le cadre d’un partenariat avec Terrafemina et NéoPlanète

À l’initiative de Véronique Morali, présidente de Terrafemina, Sylvianne Villaudière, vice-pré-
sidente de FDS et animée par Yolaine de la Bigne, fondatrice du magazine NéoPlanète, ces 
rencontres de « Dispute ou consensus écologique ? » sont thématiques.
La première rencontre s’est tenue en novembre 2010 sur les enjeux de la biodiversité, en 
présence de Nathalie Kosciusko-Morizet, Ministre de l’Écologie, du Développement durable, 
des Transports et du Logement, et d’Allain Bougrain Dubourg, président de la Ligue pour la 
Protection des Oiseaux (LPO). Alors que 2010 était l’Année internationale de la Biodiversité, 
les débats ont permis de voir comment ce sujet a été porté en France notamment par les 
femmes et quelles sont les pistes pour agir.
La deuxième rencontre s’est déroulée le 2 mai 2011 sur les enjeux de consommation durable et 
d’affichage, en présence de Michèle Pappalardo, Déléguée interministérielle au Développement 
durable et de Serge Papin, président de System U, avec plusieurs interventions d’expertes mem-
bres de FDS comme Caroline Alazard, présidente de Greenext, ou Christine Demesse, consul-
tante. Alors qu’une expérimentation nationale s’ouvre sur l’affichage environnemental en juillet 
2011, les débats ont permis de voir comment les femmes souhaitent que ce sujet soit traité et 
quelles sont les orientations concrètes à retenir pour les acteurs publics et privés.

FDS en bref

Créée en 2000 à Paris, l’association 
« Femmes, Débat & Société », réunit près 
de 400 femmes exerçant des responsabilités 
et issues d’horizons très variés (économi-
que, social, public, politique, associatif....). 
À travers FDS, toutes s’engagent dans 
le débat public et affichent la volonté de 
participer à la réflexion et à l’action pour 
l’avenir de notre société. 

Les objectifs de FDS : faire valoir un re-
gard féminin sur les grands problèmes 
de société ; favoriser la promotion des 
femmes dans les lieux de gouvernance 
publique ou privée, en France comme à 
l’international. 

Retour sur les personnalités reçues lors des déjeuners de FDS depuis 2009
Les membres de FDS ouvrent chaque premier mardi du mois un débat qui se déroule le plus souvent en présence d’un intervenant de premier 
plan issu des sphères politiques, économiques, scientifiques, sociétales … 

Année 2009
Janvier : Christine Boutin, Ministre du logement et de la ville
Février : Michèle Pappalardo, Déléguée interministérielle au développement durable
Mars : Françoise Malrieu, Présidente de la société de financement de l’économie française, 
administrateur de grands groupes
Avril : Roselyne Bachelot, Ministre de la santé et des sports
Mai : Alain Bauer, Président du conseil d’orientation de l’Observatoire national de la 
délinquance
Juin : François Fatoux, Délégué général de l’Observatoire sur la responsabilité sociétale des 
entreprises
Université d’été de juillet 20009 : Qu Xing, Ministre de l’Ambassade de Chine en France, Jean-Pierre Raffarin, ancien Premier ministre, 
Président de la Fondation Prospective et Innovation
Octobre : Marie-Jo Zimmermann, Présidente de la délégation de l’Assemblée nationale aux droits des femmes et à l’égalité des chances 
entre les hommes et les femmes
Novembre : Valérie Niquet, Directeur Centre-Asie de l’IFRI 
Décembre : Luc Ferry, ancien Ministre, philosophe et universitaire, Président délégué du Conseil d’analyse de la société, membre du Conseil 
économique et social

Année 2010
Janvier : Xavier Darcos, Ministre du travail, des relations sociales, de la famille, de la solidarité et de la ville
Février : Jacques Toubon, ancien Ministre, en charge de la mission pour la préparation et la mise en œuvre de l’initiative « 2010 - Année de l’Afrique »
Avril : Isabelle Giordano, journaliste
Mai : Chantal Brunel, députée, rapporteur général de l’Observatoire de la parité
Université d’été de juillet 2010 : voir plus haut
Octobre : Nicole Guedj, ancienne secrétaire d’Etat aux droits des victimes, Présidente de la Fondation casques rouges
Novembre : Yves Charpenel, Avocat général à la chambre criminelle de la cour de cassation, expert auprès du Conseil de l’Europe et de l’ONU
Décembre : Claire Bazy-Malaurie, membre du Conseil Constitutionnel

Année 2011
Février : Axel Kahn, médecin généticien, essayiste, Directeur de recherche à l’INSERM, Président de l’Université Paris Descartes
Mars : Jean-François Copé, Député-maire, Secrétaire général de l’UMP
Avril : David Gordon-Krief, Président du groupe des professions libérales au Conseil Économique, Social et Environnemental, Président de 
l’Union Nationale des Professions Libérales
Juin : Catherine Pegard, conseillère du Président de la République

Consultez les compte-rendus des déjeuners mensuels
sur www.femmes-debat-societe.com

Les membres de FDS autour de R. Bachelot


